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relle, on petit dire qui si l'exposition n'a pas été très considé-
rable, Montréal n'ayant ilen présenté dans cette classe, la
qualité a suppléé à la qantité.

Mentionnons en premier lieu les vitrines de M. Chs E.
Dionne, taxidermiste de l'Université. Laval, qui n'avait pas
moins, à son propre compte, de 400 oiseaux touts parfaitement
montés et habilement disposés. Aussi a-t-il remporté un premier
prix et un diplôme justement mérités.

Venait ensuite, dans la même .branche, le Rév. Anderson,
de Lévis, avec qiuelq umes douzaines d'oiseaux, particulièrement
des rapaces, que nous avons déf i vu figuier dans plusieurs ex-
positions précédentes. Il y avait aussi une vitrine contenit
quelques mnaimnifères.

Le Départenent de l'instruction Publique exposait une
collection considérable d'insectes indigènes de tous les ordres ;
et tout à côté se trouvaient nos cases d'insectes exo.iques, se
comil osant particulièrement de Coléoptères, Hérniptères et Lépi-
'o tères. Ces derniers presque to is du Pérou et de la Californie
offraient plusieurs pièces fort intéressantes et très rares. Dans
les deux premiers ordres, col6optères, et hémiptères, se trou-
vaient représentés la Chine, le Brézil, les Indes orientales, l'A-
frique centrale, l'Egypte, la Palestine et presque to tes les
autres régions du g:obe. Les deux collections ont été chacune
gratifiées d'un premier prix.

On voyait aussi étalé sur une table l'herbier de. feu M.
Bédard, notaire à Lotbinière. M. Bédard, par un travail de
plus de trente années, et avec les auteurs les plus élémentaires,
était parvenu à déterminer toutes les plantes de sa localité, mais
son herbier laisse beaucoup à désirer sous le rapport de la pré-
paration et de la disposition des plantes, tel qu'on les range au-
jomild'huii dans les collections.

Une dame Paulet de Léis exposait un large bloc de cal-
caire tout rempli de fossiles, mais de fossiles de dimensions et
d'une conservation comme on n'en rencutre nulle part. Aussi,


